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 L’UFOLEP s’organise avec le même enthousiasme pour apprécier les besoins d’activités 
physiques et sportives dans une société en mutation et co-construire avec ses associations et 
les acteurs locaux de nouveaux engagements sportifs. 

Le cercle des publics en attente s’élargit, de la petite enfance aux séniors, en passant par 
toutes les populations empêchées. 

L’éventail des problématiques sociétales s’alourdit, depuis les dégâts de l’inactivité, 
l’explosion de l’obésité, les drames de l’isolement, le vieillissement de la population, les 
difficultés d’insertion, la panne des solidarités, la fragilisation de notre République, dans ses 
moteurs et ses institutions.  

Depuis des années, notre fédération a fait évoluer ses objectifs, s’est dotée d’outils adaptés, 
met en place des dispositifs pour faire vivre son projet avec toutes les composantes du réseau. 

Des partenariats reconduits ou développés avec les collectivités territoriales, des partenariats 
nouveaux avec des organismes sociaux, des universités, des services de l’Etat confirment la 
pertinence de nos orientations, la reconnaissance des spécificités que nous mettons au service 
d’un projet de société. 

Avec la Ligue et l’USEP, avec d’autres acteurs de la société civile, nous entendons poursuivre 
dans cet engagement d’un sport citoyen au service d’une société plus active et plus solidaire. 

Dans la période électorale qui se prépare, nous devons faire des propositions aux différents 
candidats pour qu’ils inscrivent dans leur projet politique cette accessibilité à des pratiques 
sportives adaptées pour tous ces publics concernés. 

La rentrée sera active, pleine d’enjeux ; nous devrons y jouer tout notre rôle de fédération 
éducative, sportive et citoyenne. 

Bonnes vacances à tous ! 

Philippe MACHU, Président de l’UFOLEP nationale 

 

 

 

Pièce jointe : Intervention du Président de l’UFOLEP devant l’assemblée générale de la Ligue 
à Strasbourg le 26 juin 2016. 
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Depuis l’assemblée générale de l’UFOLEP à Port Leucate fin avril, depuis le début de ce Congrès 
et hier encore dans les propos de Jean-Marc, les messages de satisfaction sont nombreux et ils font 
plaisir ; ils saluent une assemblée générale sereine qui a marqué la cohésion de la fédération UFOLEP 
autour de son projet, de ses évolutions déjà réalisées ou programmées, une assemblée générale qui a 
profondément renouvelé la gouvernance fédérale, avec 40% de nouveaux élus dans le Comité 
directeur et des engagements diversifiés, réunis dans une même volonté de faire vivre l’UFOLEP sur 
ses deux champs de développement : sport éducation – sport société. 

Au cœur de la Ligue de l’enseignement, en pleine cohérence avec les objectifs éducatifs et sociaux du 
projet de la Ligue, l’UFOLEP va bien…  Elle va bien mais… 

Mais au cœur d’une société en pleine évolution, à la fois minée par les inégalités sociales et territoriales 
d’une part, bousculée par des changements démographiques et techniques considérables d’autre part, 
l’UFOLEP doit s’adapter pour répondre aux nouvelles attentes des publics dans un contexte de moyens 
publics qui se réduisent et de concurrences, fédérales ou commerciales, qui s’exacerbent, cependant 
que le sport est convoqué pour pallier les coûts de l’inactivité ou invité à faire partager des bienfaits 
de plus en plus reconnus pour la santé, la cohésion sociale ou même l’amélioration de la productivité 
au travail. 

L’inactivité physique est responsable selon l’OMS DE 3, 200 millions décès par an dans le monde ; 
500 000 en Europe, 46 000 en France. En Europe, comme en France, plus de 60% des citoyens ne 
pratiquent aucune activité physique régulière. Chaque jour, 1 100 personnes franchissent le seuil de 
l’obésité. L’inactivité physique représente un coût de 80 milliards d’euros par an dans la zone 
européenne cependant qu’on estime à 5 milliards d’euros les économies potentielles pour la sécurité 
sociale à court ou moyen terme sur les coûts de traitement des maladies chroniques. Problèmes de 
santé publique, problèmes de société largement sous-estimés par des décideurs politiques peu 
conscients de la réalité des méfaits de la sédentarité et de l’inactivité. 

Problèmes peut-être sous-estimés au sein même de notre institution. 

Alors que l’EURO 2016 bat son plein, alors que le Tour de France va bientôt démarrer, la France va faire 
du sport devant la télé, sans oublier de boire et de manger, assez indifférente aux dérives scandaleuses 
d’un sport ultra-médiatisé, ultra commenté pourvu que le spectacle continue, qu’il continue et qu’il 
rapporte gros aux organisateurs et aux acteurs… 

Et tant pis si les fonds publics sont investis dans des stades aux capacités demain surdimensionnées, 
et tant pis si l’Etat se prive par des exonérations scandaleuses de recettes fiscales conséquentes 
cependant qu’il mobilise des milliers d’agents pour assurer la sécurité des biens et des personnes, 
devant des hordes de supporters venues pour en découdre… 

Et tant pis si le dopage érigé en système prive le Tour de France du maillot jaune  depuis plusieurs 
années, ou si la Russie risque d’être interdite de jeux… sous les commentaires avertis de responsables 
fédéraux qui pour le coup laveraient plus blanc… 



S’il est un support économique réel pour le tourisme, le BTP ou les médias, ce sport-là ne répond pas 
aux problèmes d’éducation, de santé publique, de cohésion sociale que j’évoquais tout à l’heure. 

Fédération affinitaire multisports, fédération d’éducation populaire, fédération d’un sport citoyen, 
l’UFOLEP lance le défi d’une nouvelle culture sportive, qui facilite l’accessibilité aux activités physiques 
et sportives pour tous les publics, qui fasse du sport, un de ces droits nouveaux à conquérir, comme 
nous l’évoquions hier pour notre après-congrès. Avec la complicité de la Ligue qui a engagé une 
réflexion transversale autour du « sport dans la société », avec la complicité de quelques fédérations 
multisports, l’UFOLEP s’est engagée dans une stratégie au long cours pour faire partager cette 
conception des A.P.S à différentes composantes de la société civile : 

- des fédérations sportives et de l’éducation populaire 

- des universitaires 

- des organismes sociaux comme la MGEN, la CNAV,… 

Mais aussi des responsables politiques depuis les collectivités territoriales jusqu’aux parlementaires 
européens.  

La première Université  européenne du sport qui s’est tenue à Strasbourg dans ce Palais Universitaire 
en juillet 2015 posait les premières pierres de cette réflexion. 

Les réunions thématiques territoriales que nous voulons faire vivre dans les nouvelles régions avec 
l’appui actif de la Ligue et de partenaires locaux doivent nourrir ce travail et aider au rayonnement 
d’un sport engagé, solidaire, pour une citoyenneté européenne. 

Le 3 novembre, au CESE, nous installerons officiellement, au milieu d’acteurs multiples, une plateforme 
de coopération interfédérale qui donnera à voir, à réfléchir, à partager ce que pourraient être cette 
autre conception du sport, ses apports sociaux tout en interrogeant ses effets sur l’économie et 
l’aménagement du territoire. 

Cette coopération doit nous permettre d’établir un plaidoyer en faveur de cette nouvelle culture 
sportive qui soutiendra l’interpellation des candidats aux prochaines échéances électorales, en France 
comme en Europe.  

Comme vous le voyez, le sport s’invite au cœur des préoccupations de la société. 

Il peut être un levier de développement considérable pour la Ligue de l’enseignement. 

Aujourd’hui, avec ses 350 000 cartes d’adhérents, avec ses 350 à 400 000 contrats d’assurance, avec 
un réseau de 8 000 associations sportives, l’UFOLEP soutient le rayonnement et le fonctionnement de 
la Ligue. 

Au-delà d’une vie fédérative à animer ensemble Ligue-UFOLEP-USEP dans la diversité des territoires, 
nous disposons là de potentialités de développement  considérables qu’il nous faut certainement 
interroger et soutenir ensemble, dans la diversité des projets territoriaux co-construits et de modèles 
économiques à explorer.  

Au-delà du plaisir et des bienfaits attachés à une activité physique régulière, au-delà du bien-être 
individuel que Montaigne voyait déjà dans l’équilibre entre « une tête bien faite » et un corps sain. 

Le sport pour tous les publics représente pour notre Mouvement des espaces de coopération, de 
cohésion, de solidarité et Jean-Marc soulignait hier toutes les initiatives qui ont déjà été prises pour 
faire vivre autrement des transversalités politiques pour les différents secteurs de la Ligue. 



Mais ce sport pour tous représente aussi des espaces de développement et d’investissement citoyen 
qu’il serait dommage de ne pas exploiter. 

Dans le champ de l’éducation, où l’UFOLEP se retrouve dans l’animation de TAP-NAP ou dans des 
formations complémentaires en direction des personnels territoriaux, c’est un champ où demain 
l’UFOLEP, l’USEP et la Ligue sauront encore mieux coopérer. 

Je ne reviendrai pas sur les coopérations autour de Vacances pour tous, du service civique, de la vie 
fédérative que Jean-Marc évoquait hier. Mais dans le domaine de la santé, de la cohésion sociale, des 
relations intergénérationnelles, dans l’égalité hommes / femmes, devant l’accès à la pratique et aux 
responsabilités, dans l’éducation à l’environnement, nous avons là des sujets communs de travail et 
d’interpellation  des autorités publiques pour faire évoluer ensemble les politiques publiques. 

Comme nous avons certainement ensemble la responsabilité d’interpeller les responsables territoriaux 
sur l’animation, la valorisation, l’aménagement des territoires… 

Acte ô combien citoyen que de dessiner ensemble son espace de vie et choisir des équipements 
adaptés aux besoins de tous dans des territoires de proximité. 

Dans tous ces domaines et dans d’autres encore (formation citoyenne, formation professionnelle, 
coopérations internationales par exemple…), la Ligue, l’UFOLEP et l’USEP peuvent construire de 
nouvelles coopérations pour investir de nouveaux territoires, mettre de nouveaux publics en 
mouvement, inviter  de nouveaux citoyens à agir ensemble. 

A l’heure des nouvelles coopérations territoriales, à l’heure de l’élaboration des nouveaux projets 
régionaux, sachons, dans le respect de la diversité des apports militants, co-construire des projets qui  
intègrent dans de nouveaux rapports tous les leviers de la ligue : sport, éducation, culture pour 
permettre à chacun, à tous, d’accéder à l’émancipation, à l’engagement citoyen, pour permettre à 
chacun, à tous, d’agir ensemble pour une société plus fraternelle. 

 

 

Merci.  


